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M. Vuagnat. — Les laves en coussins de VOthrys, Grere (Note
preliminaire).

La peninsule hellenique contient d'assez nombreux gise-

ments de roches vertes ou ophiolites. Certaines masses ont subi

un metamorphisme de dislocation plus ou moins intense

(schistes verts, prasinites, amphibolites); d'autres, en revanche,
sont ä peu pres intactes. Parmi ces dernieres, les ophiolites du

Pinde sont les plus importantes, elles ont ete recemment
etudiees par J. Brunn [1], Une seconde masse, assez etendue,

se rencontre dans l'Othrys, au nord de la localite de Lamia.
La route nationale Athenes-Salonique traverse ce massif et.
de part et d'autre du col de Fourka, les travaux recents de

refection et d'agrandissement ont cree d'excellents allleure-
ments. IL Hiessleitner. dans sa inonographie sur les gites de

chromite des Balkans, mentionne dejä ces ophiolites [2, p. 167]

et parle notamment de « Kugeldiabase ».

Parmi les formations allleurant au bord de la route ou dans

les ravins voisins, on note des roches stdimentaires (radiolarites,
cherts, schistes rouges, calcaires a grain fin, calcaires rouges, etc.)
et des roches eruptives. Ces dernieres, si Ton excepte quelques

petites lentilles de serpentine, sont essentiellement constitutes

par des roches de la famille des diabases. On peut distinguer
dans ce dernier groupe des diabases vertes massives, des diabases

vertes avec un debut de debit en coussins (la forme des sacs est

incertaine et il est difficile d'affirmer que l'on ait vraiment ä faire
ä des coussins et non ä des structures de retrait ou d'alteration),
enfin de süperbes coulees en coussins. L'examen de terrain
permet de distinguer deux grands types de coulees: Celles

constitutes de coussins vert assez fonct qui allleurent. par exempie,
au col meme de Fourka et immediatement de part et d'autre
de ce col; et les coulees constitutes de coussins hematitiques,
rouges ou violacts, avec matrice verte.

Les deqx types de coussins montrent les formes caracttris-
tiques de ces tdifices, formes par le brusque refroidissement de

la lave dans l'eau. En particulier. il est gtntralement facile de

distinguer, d'apres la dissymetrie des sections, oü se trouvait
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le haut et le has primitifs de la coulee. On constate que Ton a

affaire, en general, ä des coulees normales qui n'ont pas ete

renversees par les mouvements tectoniques. La taille des sacs

varie de quelques decimetres ä 1 m 50 ou 2 m. Les coussins

verts n'ont que tres peu de matrice.
Les coulees rouges forment de magnifiques aflleurements

dans le talus de la route nationale environ 7 km au nord de

Lamia. Une etude rapide permet tout d'abord de constater que
les coussins presentent non seulement une dissymetrie haut-bas,
mais encore un allongement marque, correspondant sans doute
ä la ligne de plus grande pente de la surface sur laquelle ils se

sont epanches. La majorite des individus presentent un bord

variolitique plus ou moins epais. Les varioles, semblables ä de

petits points blancs de quelques millimetres de diametre.
forment parfois une enveloppe de plusieurs centimetres d'epais-
seur passant graduellement ä la matrice assez abondante, plus
ou moins microbrechique. Cette matrice contient par places de

petits edifices spheroidaux de la grosseur du poing, peut-etre
s'agit-il de petits coussins.

Les coussins presentent frequemment des fentes radiales,

sans doute contemporaines du refroidissement. Ces fentes

determinent a la surface du coussin une structure polygonale,
les polygones irreguliers ont quelques centimetres de cote, et
leur bord est generalement souligne par une zone d'alteration
blanchatre. Une accentuation du phenomene des fissures

radiales, jointes ä des fissures concentriques, conduit progressi-
vement ä une structure brechoide de l'edifice. On constate que
dans de nombreux individus la partie centrale est encore

massive, tandis que la partie peripherique est brechoide.
Coinme dans les coussins de la region d'Arosa [3], il semble v
avoir tous les termes de passage entre une structure pseudo-
brechique, due ä une repartition irreguliere de l'hematite, et une
structure vraiment brechique due ä un phenomene d'eclatement
lors du refroidissement.

Les travaux d'agrandissement de la route ont eu pour effet
de detacher un grand nombre de coussins gisant maintenant
au bord de la chaussee. Nous avon3 cherche des individus qui
possedent une surface intacte; cette recherche a ete infruc-
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tueuse, tons les coussins presentent des cassures qui interrom-
pent la continuity de la surface (facilement reconnaissable ä

cause de la structure variolitique). 11 n'est done pas possible
de dire, si les coussins sont des individus completement isoles
les uns des autres ou s'ils sont relies les uns aux autres par des

canaux nourriciers. Nos observations tendraient a montrer que,
dans la majorite des cas, les coussins ne sont pas completement
independants.

Un premier examen microscopique de quelques plaques
minces permet de constater que les diabases vertes massives

presentent une structure ophitique ou subophitique, parfois
meme intergranulaire. Le plagioclase, souvent crible d'inclu-
sions mais montrant encore tres bien ses macles polvsynthe-
tiques, est tres sodiquc (allute, alliite-oligoclase). Le pyroxene
est une augite assez commune. On est frappe par l'abondance
de la chlorite. Ces roches out une composition de diabase avec
un caractere spilitique pen accentue.

Afin d'examiner s'd existe dans les coussins rouges des

variations de structure et de composition entre le centre et le

bord, comme e'est le cas dans les coussins typiques, nous avons
echantillonne un individu de 90 cm sur 60 cm de taille. Une

coupe mince faite dans un specimen provenant de la region
centrale revele une structure assez grossiere, subophitique. Le

plagioclase est tres altere, les grains d'augite abondants, la

chlorite frequente. On note en outre une assez forte quantite
d'un carbonate (calcite qui est suit repandu d'une maniere

diffuse, soit concentre dans des amvgdales.
A 25 cm du bord, environ, la roche apparait plus fraiche,

la structure, un pen plus fine, est intersertale divergente; les

plagioclases actuellement albitiques sont assez allonges, le

carbonate est moins abundant, d'innombrables granules opaques
parsement la coupe.

La diminution de la taille du grain est tres sensible entre 25

et 10 cm du bord. A cette derniere instance, la structure est

devenue typiquement arborescente. La trame est formee en

premier lieu par des inicrolites tres allongees de plagioclase, et
secondairement par des plages plus trapues de pyroxene. Les

granules opaques (en grande partie de Thematite) se sont con-
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centres en zones rougeätres arquees. On remarqne des pheno-
eristaux d'olivine pseudomorphoses par divers produits d'alte-
ration, en particnlier par du talc. II n'est pas exclu que ces

pseudomorphoses existent aussi dans les parties plus internes,
mais qu'elles echappent ä l'observation du fait que la pate est

plus grossiere. Une etude d'un nombre de plaques minces plus
grand permettra, sans doute, de repondre ä cette question.
La chlorite est assez abondante dans les interstices.

Au bord meme la structure est encore plus fine: houppee et

spherolitique fibroradiee. Les spherolites incomplets ou houppes
semblent etre de deux sortes, les uns constitues par des fibres

feldspathiques, les autres par des fibres encore plus tenues.

submicroscopiques, d'un mineral brunätre qui, etant donne

son indice de refraction et son angle d'extinction proche de 40°,

pourrait etre de l'augite coloree par un pigment ferrique.
Certaines parties de la plaque, sans doute les plus marginales,
semblent etre formees en grande partie par le second type de

spherolites. Les petits phenocristaux d'olivine pseudomorphoses
forment des amas glomeroporphyriques entoures d'une matrice

completement opacisee. On passe ainsi graduellement ä la marge
variolitique, les varioles etant des agregats extraordinairement
fins, dont la composition, sans doute en bonne part augitique,
ne peut qu'etre devinee par l'examen microscopique.

La matrice des coussins est naturellement tres heterogene.
Les varioles deviennent de plus en plus rares lorsqu'on s'eloigne
du bord du coussin. Le mineral le plus caracteristique est une
chlorite possedant une assez haute birefringence. On note aussi

de petits granules de sphene.
Cet examen preliminaire permet de constater que les coussins

rouges de l'Othrys possedent les variations de structure
caracteristiques des coussins alpins; en gros: une partie centrale

subophitique, intersertale ou intersertale divergente, une partie
mediane arborescente et un bord spherolitique fibroradie, avec

marge variolitique. En ce qui concerne leur composition, il sied

de comparer ces coussins non pas aux coussins rouges hemati-

tiques de la zone d'Arosa ou des Prealpes [3] qui ont un carac-
tere spilitique tres marque (diabases albito-chloritiques ou

albito-chlorito-hematitiques avec albites relativement fraiches)
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mais aux diabases en eoussins a caractere deja moins spilitique
(pyroxene conserve, plagioclases « sales ») que Ton trouve aussi

en grande quantite dans les Alpes, dans la region du Chenaillet

(Mont-Genevre), par exemple.

f'niversite de Lausanne.
Institut de Mineralogie.
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J. Sierro, K. A. Muller et R. Lacroix. — Resonance para-
rnagnetique du chrome dans tin monocristal de rtiiile.

La resonance paramagnetique de l'ion Cr a ete etudiee
dans un cristal d'oxvde de titane (Ti02) dans la forme rutile.
Les atomes de chrome y sont substitues ä des atomes de titane
a raison d'un pour 50.000.

Les mesures ont etc elfectuees dans la bände des 3 cm en

fonetion de Lorientation du champ magnetique statique par
rapport aux axes cristalliris a la temperature ambiante, ainsi

qu'ä 4,2° K et 77° K.
Le rutile est un cristal tetragonal dont la maille eleinentaire

contient deux atomes de titane. Chacun d'eux est entoure de

six atomes d'oxygene constituant les sommets d'un octaedre
deforme. Cette deformation est telle que la symetrie locale ä

laquelle est soumis l'ion de titane, ou l'ion de chrome qui lui
est substitue, est plus basse que la symetrie globale du cristal;
eile est seulement orthorhombique (groupe de symetrie D2/l).

Le niveau fondamental de l'ion chrome est un etat 4F. Sous

Taction du champ cristallin orthorhombique, Tetat orbital
L 3, sept fois degenere, se decompose en sept niveaux
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